
Bromont, le 2 septembre 2025

Chers petits enfants,

À chaque fois que l’on se voit, vous me demandez de vous parler
du temps où votre grand-père et moi sommes arrivés à Bromont.
Alors, j’ai décidé de vous offrir ces quelques mots de mes souvenirs
pour qu’ils deviennent un peu les vôtres.

C’est en septembre 2003 que tout est arrivé.  Nous devions démé-
nager puisque la maison en banlieue était vendue.  Comme la
région était notre lieu privilégié pour les vacances,  nous avons vite
décidé de venir s’installer ici à Bromont. Nous étions de jeunes
amoureux votre grand-père et moi et de grands projets nous
tenaient toujours très occupés et stimulaient notre passion.

Pendant nos recherches, c’est drôle mais c’est la montagne qui,
lorsqu’elle s’est dressée devant moi, m’a comme choisie.  Tout est
devenu si petit à travers son immensité.  J’étais tellement émue.
Votre grand-père aussi d’ailleurs mais vous le connaissez bien, il
n ’ a  o s é  l e  m o n t r e r  p r é t e x t a n t  u n e  p o u s s i è r e  d a n s
l’œil…orgueilleux!!!  Moi, j’avais le souffle coupé par tant de
beauté.   D’un seul coup, mon cœur qui ressortait d’une période
plus sombre, et bien, elle l’a fleurit.  Mon âme, elle l’a guérit pour
que je façonne ma vie avec joie et bonheur. La seule condition était
que chez-elle j’installe mon nid.  Nous avons hésité un peu, étant
habitués à la ville mais ce fût de courte durée puisque j’ai été
éblouie lorsqu’elle m’a offert ses couleurs éparpillées parmi ses
fleurs et ses forêts qui s’épanouissent.  Le soleil qui je crois, m’avait
oublié, a décidé de se mettre de la partie et c’est sans méchanceté
qu’il m’a caressée, qu’il m’a rougit.  Même le vent s’est levé douce-
ment sur mes mains froides et sans lâcher prise il m’a glissé dans sa
brise.  L’odeur du feu de bois aggravée par la pluie fine est venu
pour taquiner mes narines et m’a enivrée bien malgré moi.  J’ai
ressentie un grand soulagement ce jour là!!

Tout ça nous était proposé dans notre petit coin de paradis que nous
avions déniché par hasard votre grand-père et moi.  Nous  sommes
tombés sous le charme d’une maison qui avait fait grandir une pre-
mière famille et qui était prête à en accueillir une autre.  Elle était
si belle parmi ses arbres matures et forts.

C’était comme magique….Après une journée de travail, lorsque
nous rentrions à Bromont par la grande autoroute, à la simple vue
de cette beauté naturelle, notre tension retombait et immédiate-
ment la paix prenait sa place.  Souvent, nous nous regardions et
sans dire un mot, juste dans notre regard et notre sourire, nous
savions que nous pensions à la même chose : « quel bon choix
nous avons fait!!! »  C’est spécial de dire qu’à chaque soir tu recom-
mences tes vacances non ?  J’entendais le train qui passait pas très

loin, c’est comme s’il me rappelait de profiter du fait que j’étais
enfin arrêtée mais que la vie autour de moi, elle, continuait.

Nous adorions nous promener dans la montagne, surtout la nuit
quand le goût de l’aventure nous prenait et seule la lune éclairait
nos pas hésitants.  Ce qui nous avait charmés aussi c’était le temps
que les gens avaient à nous accorder, c’est le rythme plus lent qu’on
nous a obligés à prendre.  En bout de ligne, cela nous a apporté une
qualité de vie extraordinaire.  Prendre le temps de prendre le temps.
Ici nous avons appris de ne pas toujours courir et qu’on ne peut pas
nécessairement tout avoir tout de suite.

Nous avons vite eu nos petites habitudes et découvert nos
marchands préférés.  Vous savez ceux qui nous sourient parce qu’ils
nous reconnaissent et ceux qui nous souhaitent sincèrement de
passer une bonne journée.  C’est vrai que nous nous étions éloignés
de tout comme notre entourage s’amusait à nous le rappeler 
souvent mais nous, nous nous trouvions gagnants dans l’échange,
être plus près des gens et de la nature, c’était bien mieux.

De toute façon, comment aurions-nous pu résister à cette montagne
verdâtre qui au changement de saison se garnissait de rouge, de
jaune et d’oranger.  Cette même montagne qui par la suite préparait
Noël en s’habillant d’un grand manteau blanc.  Que dire de cette
neige abondante qui rallumait les milliers de lumières de la ville
afin de nous permettre de pratiquer nos activités favorites en famille
ou seulement pour nous laisser profiter du fait que cette tempête
blanche nous obligeait à rester à la maison pour relaxer.  Comme
disait votre grand-père, que de belles journées gratuites. 

Nous voulions enseigner à vos parents, de vraies valeurs, celles que
nous avions oubliées à cause du temps qui nous bousculait à
l’époque.  La vie allait vite mais nous voulions entre autre leur offrir
la paix, la plénitude.  Nous avions enfin trouvé ce que nous
voulions!!!  Dès la première minute où nous avons mis les pieds à
Bromont, nous sentions que c’était pour longtemps.  Il y avait un
virus passionnel dans la région et nous l’avons attrapé, notre cœur
a été attaqué et nous avons perdu le contrôle, quel bonheur!!! 

Voilà mes amours, nous espérons que vous attraperez ce même
virus mais en attendant, nous sommes toujours heureux lorsque
vous venez pour un petit week-end de camping avec vos amis, cela
fait longtemps d’ailleurs…

Je vous aime bien tendrement,
Mammie xxxx…

P.S. Un beau bonjour de pappie xxxx…
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Sonia Lanthier qui s'est projetée dans le futur…
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